
 
 

  



 

  



 

 

 

 

 

Les sculptures de Jean-WŀŎǉǳŜǎ 5ŀƭƳŀƛǎ ǎƻƴǘ ƭΩŜȄǇǊŜǎǎƛƻƴ ǎƻōǊŜ Ŝǘ ǎŜǊŜƛƴŜ ŘΩǳƴ ŀǊǘ ŀŎŎƻƳǇƭƛΣ ƳŀƛǘǊƛǎŞΣ où 

prévaut une sorte de rigueur, ǾƻƛǊŜ ŘΩŀǎŎŝǎŜΣ Řŀƴǎ ƭŀ ǘǊŀŘǳŎǘƛƻƴ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜ Ŝǘ ǇǊŞŎƛǎŜ ŘΩǳƴŜ ŀǘǘƛǘǳŘŜ ŦƛȄŞŜ ǇŀǊ 

la matière.  

 

On remarque dans ǎŜǎ ǆǳǾǊŜǎ Ł ƭŀ Ŧƻƛǎ ƭΩŀǎǇŜŎǘ ƘƛŞǊŀǘƛǉǳŜ ŘŜǎ ŦƻǊƳŜǎ Ŝǘ ƭŀ ǊƛŎƘŜǎǎŜ ŘŜǎ ǎǳǊŦŀŎŜǎΦ [Ωǆƛƭ ŎŜǊƴŜ 

ƭΩŞǉǳƛƭƛōǊŜ ƻǳ ƭΩŞƭŀƴ ŘŜ ƭŀ ǎǘǊǳŎǘǳǊŜΣ ǘŀƴŘƛǎ ǉǳŜ ƭŀ Ƴŀƛƴ Ŧŀƛǘ ŎƻƴƴŀƛǎǎŀƴŎŜ ŀǾŜŎ ƭŀ ζ peau » du motif : une 

subtile recherche de coloris, de patines, de reflets, appelle la caresse pour un contact plus intime. 

 Cette synthèse des apports culturels Affricains et indiens est dΩŀǳǘŀƴǘ Ǉƭǳǎ ǊŞǳǎǎƛŜ  ǉǳΩŜƭƭŜ ƴΩŜǎǘ ǉǳŜ 

suggérée, au travers de thèmes intemporels dont le plus fréquemment traité est celui de la forme humaine. 

 Corps solitaires , couples unis ou en dissonnance,  se révèlent par la grâce dΩǳƴ ƳƻǳǾŜƳŜƴǘ ƴƻƴ ŦƛƎǳratif 
mais très évocateur et, chose curieuse, toujours vertical. Une ascension, une élévation dépassent la vision au 
premier degré et donnent à méditer , comme un appel à quelque chose qui fait se tenir debout, une 
ǊŞŦŞǊŜƴŎŜ Ł ƭŀ ƴƻǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩhomme libre et digne. 

 
Moins chargés de messages peut être mais tout aussi fascinants sont les motifs muraux dont la forme ronde 

symbolise, selon les civilisations , le soleil, le ciel, la perfection, lΩƘŀǊƳƻƴƛŜΣ ƭŀ ǊƻǳŜ ŘŜ ƭŀ ǾƛŜΣ ŜtcΧ 

On rêve devant ces disques lisses et polis, semblables à des amandes où sont enchâssés  des inserts colorés 

ou de petits motifs en relief rappelant les splendŜǳǊǎ ƭƻƛƴǘŀƛƴŜǎ  ŘΩǳƴŜ ŜƴŦŀƴŎŜΣ ŘΩǳƴŜ ǊŜƴŎƻƴǘǊŜ ƻǳ ŘΩǳƴ 

voyage. Invitation à un parcours personnel ŘΩƛƳǇǊŜǎǎƛƻƴǎ ŘƛǾŜǊǎes , fugaces ou au contraire très fortes, ces 

disques étranges , comme des miroirs , nous renvoient à nous mêmeΧ ou à une autre vie. 

 

Révéler ce dont nous ne pensions pas avoir conscience, rendre à ce point présente et vivante une émotion 

quelque paǊǘ ƻǳōƭƛŞŜ Ŝƴ ƴƻǳǎΣ ƴΩŜǎǘ ŎŜ Ǉŀǎ ƭŁ ƭŀ première preuve du talent ? 

 

Jean-Paul Bouillin- 1999 



 

 

 
 

 

 

 

 

Désir 
Bois dôif et pommier, 135 cm 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
INCIDENTS SANS GRAVITE  
 AINSI, DANSES LA Dw!±L¢9 ΧΦΦ 
 
La sculpture peut-elle se jouer des forces de la Nature ? 
[ŀ ƎǊŀǾƛǘŞΣ ƭŀ ǇŜǎŀƴǘŜǳǊΣ ƭΩŀǘǘǊŀŎǘƛǾƛǘŞΣ ƭŜ ƳŀƎƴŞǘƛǎƳŜΧ sont des  notes majeureǎΦ [Ω¦ƴƛǾŜǊǎ ǊŜǇƻǎŜ ǎǳǊ 
ces règles ƛƴǘŀƴƎƛōƭŜǎΣ ǘǊŀǾŀƛƭƭŜǊ ƭŀ ƳŀǘƛŝǊŜ ŎΩŜǎǘ ǎŜ ŎƻƴŦǊƻƴǘŜǊ Ł ƭŀ tƘȅǎƛǉǳŜΣ ŦŀƛǊŜ ŀǾŜŎΣ ǎΩŜƴ ŀƳǳǎŜǊΣ 
se faire piéger mais avec légèreté. 
WŜǳȄ ŘΩŀǘǘƛǊŀƴŎŜ ƻǳ ŘŜ ǊŞǇǳƭǎƛƻƴΣ ŘΩŀǇǇŀǊǘŜƴŀƴŎŜ ƻǳ ŘΩƛƴŘƛŦŦŞǊŜƴŎŜΣ ŘΩŀŘƘŞǎƛƻƴ ƻǳ ŘΩƻǇǇƻǎƛǘƛƻƴΣ ŘŜ 
soumission ou de résistance ΧΦ  Où se mêle ou se démêle la matière !!   
/ŜǘǘŜ ŜȄǇƻǎƛǘƛƻƴΣ ƭΩŀǊǘƛǎǘŜ ƭΩŀ Ǿƻǳƭǳ ƭŞƎŝǊŜ ŘŜ ƎǊŀǾƛǘŞ ; ludique, sans prétention. Elle présente des 
« protocoles sculpturaux» ǉǳƛ ƳŜǘǘŜƴǘ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ŘŜǎ ǎƛǘǳŀǘƛƻƴǎ ƛƴŘǳƛǘŜǎ ƻǳ ǇŀǊŀŘƻȄŀƭŜǎ ǉǳŜǎǘƛƻƴƴŀƴǘ 
la conscience que nous avons des forces primordiales qui régissent notre univers. 
sǳǾǊŜǎ Ŝƴ ƳƻǳǾŜƳŜƴǘ ǉǳƛ ŘŀƴǎŜƴǘΣ ǉǳƛ ǎΩŀƳǳǎŜƴǘΣ ǉǳƛ ǎŜ ŘŞŦƛŜƴǘΣ ǉǳƛ ƧƻǳŜƴǘ ŀǾŜŎ ŦǊƛǾƻƭƛǘŞ ŘŜ ƭŀ 
gravité mais qui interpellent avec émerveillement sur notre propre existence. 
VIBREZ DE VOS SENS, de vos oscillations, perturbations, hésitations, de votre assurance. Sommes- 
nous inexorablement programmés à exécuter ?? Quelle est la part de notre conscience ??  La place 
du mystère dans la science ?? 
Une seule certitude : LE MOUVEMENT EST EN VIE, LA VIE EST EN MOUVEMENT.  
![hw{Σ 9b¢w9½ 5!b{ [! 5!b{9Χ 
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Sphères 
Noyer et billes dôacier 

80 cm x 80 cm x h 60 cm 

 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 



 

 

 

 

 

 

Flirt 
.ƻƛǎ ŘΩŞǊŀōƭŜ, 280 cm 

 



 

 

 

 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

Horizon magnétique 
.ƻƛǎ ŘΩƛŦ, 195 cm 



 

 

 

 

 

 

 



 

 

 

 

 

 

 

Oblique 
Bois de frêne 

Installation, hauteur requise 2,5 m 



 

 

 

 

 

 

 



 

 

 

 

 

Langueur et pointes 
Bois de hêtre et de noyer 

Installation (hauteur requise minimum 2,6 m) 



  

 

 

 

 

 

  

 



 

  

 

 

  

Réflexion faite 
Pommier/Câble métallique/Miroirs 

Installation (hauteur minimum requise 3m) 



 

 

 

 

{ƘŀƪŜǎǇŜŀǊŜ Ŧŀƛǎŀƛǘ ǎΩƛƴǘŜǊǊƻƎŜǊ  aŀŎōŜǘƘΣ ǳƴ ŎǊŃƴŜ Ł ƭŀ ƳŀƛƴΦ 

« Etre ou ne pas être ? Telle est la question η ŀŦŦƛǊƳŀƛǘΩ ƛƭΦ 

 

tŀǊŀǇƘǊŀǎŀƴǘ ƭŜ ŘŞōǳǘ ŘŜ ŎŜǘǘŜ ŎŞƭŝōǊŜ ǊŞǇƭƛǉǳŜΣ ƧΩŜƴ ǊŜǎǘŜ Ł ƭŀ ŦƻǊƳŜ ƛƴǘŜǊǊƻƎŀǘƛǾŜ ǇƻǳǊ 

intituler cette sculpture. 

Son ŀǎǇŜŎǘ ƎŞƴŞǊŀƭ Ŝǎǘ ŎŜƭǳƛ ŘΩǳƴŜ ŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴ ŞƭŀƴŎŞŜΣ ŞǊƛƎŞŜ ŎƻƳƳŜ ǳƴ ǎƛƎƴŀƭΦ 9ƭƭŜ Ŝǎǘ 

réalisée en bois de séquoia. Dans sa partie supérieure elle se termine par deux pans 

ǊŜŎƻǳǾŜǊǘǎ ŘŜ ȊƛƴŎ ŞǾƻǉǳŀƴǘ ƭŜ ǘƻƛǘ ŘΩǳƴŜ ƎǳŞǊƛǘŜ ŀōǊƛǘŀƴǘ ƭŀ ǾƛƎƛƭŀƴŎŜ ŘΩǳƴŜ ǎŜƴǘƛƴŜlle. 

  

LŎƛ Ǉƻƛƴǘ ŘŜ ŎǊŃƴŜ Ƴŀƛǎ ǳƴ ŀǊōǊŜ ǎŀƴǎ ŦŜǳƛƭƭŜΣ ŘΩŀǎǇŜŎǘ ƳŞǘŀƭƭƛǉǳŜ Ŝǘ ƳŀƴǳŦŀŎǘǳǊŞ ǇƭŀƴǘŞ Řŀƴǎ 

ǳƴŜ ƻǳǾŜǊǘǳǊŜ ǊŜŎǘŀƴƎǳƭŀƛǊŜ ǘŀƛƭƭŞŜ ŀǳ ŎǆǳǊ ŘŜ ƭŀ ǇƛŝŎŜ ŘŜ ōƻƛǎΣ Ǉǳƛǎ ǳƴ ŀǳǘǊŜΣ ƛƴǾŜǊǎŞ Řƻƴǘ 

les branches pourraient être les racines du premier, privées de substrat, confrontées au vide 

ŘΩǳƴŜ ŘŜǳȄƛŝƳŜ ŎƘŀƳōǊŜ ǇƭŀŎŞŜ ǳƴ ǇŜǳ Ŝƴ ŘŜǎǎƻǳǎ ŘŜ ƭŀ ǇǊŜƳƛŝǊŜΦ 

5Ŝǎ ƳƛǊƻƛǊǎ ƛƴǎŞǊŞǎ Řŀƴǎ ƭŀ ǎŎǳƭǇǘǳǊŜ ŎŀǇǘŜƴǘ ƭΩƛƳŀƎŜ Řǳ ǎǇŜŎǘŀǘŜǳǊΦ  

vǳŜǎǘƛƻƴ ǇƻǎŞŜ ŀǳȄ ƳŜƳōǊŜǎ ŘΩǳƴŜ ǎƻŎƛŞǘŞ ǉǳƛ ǊŜŘƻǳǘŜƴǘ ƭΩŞǇǳƛǎŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ǊŜǎǎƻǳǊŎŜǎ 

naturelƭŜǎ ŘŜ ƭŀ ǇƭŀƴŝǘŜ Ƴŀƛǎ ǎΩŀŎƘŀǊƴŜƴǘ Ł ƳŀƛƴǘŜƴƛǊ ǳƴŜ ŎǊƻƛǎǎŀƴŎŜ ŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜ ǊŜǇƻǎŀƴǘ 

inexorablement sur une consommation débridée. 

±ŀƴƛǘŞ ŘΩŜȄǇǊŜǎǎƛƻƴ ŎƻƴǘŜƳǇƻǊŀƛƴŜΣ ŞƭŀǊƎƛǎǎŀƴǘ ƭŀ ƴƻǘƛƻƴ ŘΩƛƳǇŜǊƳŀƴŜƴŎŜ ŘŜ ƭΩşǘǊŜ Ł ƭŀ 

soudaine conscience de la fragilité de son environnement. 

CƭŝŎƘŜ ǇƻƛƴǘŞŜ ǾŜǊǎ ƭŜ ƘŀǳǘΣ ŞƭŞƎŀƴǘŜ Ŝǘ ŦƛŝǊŜ ŎƻƳƳŜ ƭΩƘǳƳŀƛƴ ŘŜōƻǳǘΣ ŜƭƭŜ ƻŦŦǊŜ ƭŀ ǎƛƳǇƭƛŎƛǘŞ 

ŘŜ ƭŜŎǘǳǊŜ ŘΩǳƴ ƛŘŞƻƎǊŀƳƳŜ  ŎƻƴǘŜƴŀƴǘ ƭΩŜȄǇǊŜǎǎƛƻƴ ŘΩǳƴ ŎƘŀƳǇ ǎŞƳƛƻƭƻƎƛǉǳŜ ŞǘŜƴŘǳΦ 

 

 

Jean-Jacques Dalmais 2009 



 

 

 

Croître ou ne pas croître 
Bois de séquoia, 250 cm 



 

 

 

 

 

 

Constructive n°1 
Bois de frêne, 230 cm 



 

 

 

 

 

Constructive n°2 
Bois de peuplier et résine, 240 cm 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Jean-Jacques Dalmais 
 

tǊŜƳƛŜǊ ǇŀǊǘƛΣ  ŘŜǊƴƛŜǊ ǊŜǾŜƴǳΣ  ƭŜ ŦǊşƴŜ ƎŀǊŘŜ ǘƻǳƧƻǳǊǎ ǳƴ ǆƛƭ  

sur sa fleur, même lorsqu'il court sous la  neige. 

Jean-WŀŎǉǳŜǎ 5ŀƭƳŀƛǎ ƭƻƎŜŀ ŀǳ ŎǆǳǊ ŘŜ ǎŜǎ ŦƛōǊŜǎ ƭŀ ±Şƴǳǎ 

errante qu'il élut archaïque. 

Pour toute parure, flammes, pigments, cire et lumière 

rendirent au bois les teintes de la fleur. 

De ces retrouvailles, naquirent l'icone et l'icône puis, dans la  

foulée,  leurs espiègles portées de joueurs,  les totems qui habitent  

le chêne et,  parfois, celui des anciennes poutres de l'atelier. 

[ŜǳǊ ƭƛǎƛŝǊŜ Ŝǎǘ ǳƴ ǾƛǎŀƎŜ Ŝƴ ŀǘǘŜƴǘŜ ŘŜ ƴƻǘǊŜ ƻǳōƭƛ ŎŀǊ ƭϥǆƛƭ 

dont le sculpteur peut soulever la paupière d'aubier ne cille qu'en lui même. 

Son bref destin d'astre sylvestre s'accomplira dans le 

sommeil des images qui réveillent la vision, 

celle qui bondit toujours dans l'amicale multitude d'immémoriales futaies.  

 

Christian Cottet-Emard - Editions Orage-lagune-express  



 

 
 

 

 

 

Vénus archaïque 
Bois de frêne, 2 m 



 

 

 

 

 

 

 

 

Faunette n°2 
Bois de framiré, 139 cm 

 



 

 

 

 

 

Nymphette n° 2 
Bois de cèdre, 123 cm 



 

 

 

 
 

 

 

 

 

 

/ǆǳǊ ŘŜ CǊşƴŜΣ нлл ŎƳ 



                         

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Pluies acides 
Bois de frêne, 200 cm 

 



 

 

 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Le faux pas 
Bois de séquoia,   47 cm 



 

 

 

 

 

 

 

Recto 

 



 

 

 

 

 

[Ŝǎ ŘŜǳȄ ǾƛŜǎ ŘΩArthur 
Techniques mixtes 

Verso 


